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Dans le but de prévenir les accidents cutanés, on prescrit un oit deux bains

tièdes savonneux par semaine. L'intestini doit être libre. L'air et une tempera-

turc égale dlans la chamlbre sont d'urgence pour lepileptique. Il faudra qu'il

s'abstienne de dormir durant le jotur, les accès revenant plus particuilièremlent

Pendant le sommeil. Eviter les excès de coït, les bains chauds, une alimenta-

tion trop copieuse, les excès de trav ail intellectuel.

S'il y a intolérance gastrique, on pourra donner la dose quotidienne de bro-

mure eni lavement (2 lavements de i5u grammes d'eau bouillie).
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Etiologie et prophylaxie de la dysenterie dans les armées en campagne. - (M Si-

MONIN, miédecint major, professeur agrégé au Val-de-Grâce, et M. AN-

TrHONV, professeur).

M. Simioni étutdie dans son rapport l'étiologie de la dysenterie.

L'agent pathogène n'est pas encore nettement déterincé. Les tmsrcn

naissent pour cause des parasites animau1x, les ainibes. D)'autres ont incriminé,

ÙL tout' de rôle, tit cer'tain nombre des tmicrobes qlui pullulent (tans l'organisme.

dont ils sont les iotes plus ou moints habituels. Quelques-tins ont enfui songeë

'~a cl~ans ce rôle étiologiq~ue, les microbes et les amibes. La tenîdance la

Plus génCrale est celle (lui considèr'e Fagent morbide commet un hôte banal de

no'tre éconiomie, acquérant dans certaines circonstances une végétabi1ité et une

Virulence spéciales.
L'imnportance (les causes ýsecondes est grande. LI faut citer d'abord les cottdi-

t'on" cosmiques: la chialeur, les clutugemients bt'usques dle ton]l>érit litre, etc..

VTiennlent ensuite l'usage prolongé d'aliments grossiers, intdigestes ou avar'ies,

l'nt-'n1PCî.auce dle boissons (eau, alcool) otu d'alimentts, l'usage des ea'ux bania-

geuen lesouillées par des sutbstances organiques ou excremientitielles. La fati-

gelesutrmenage, inséparables de la gucrre, en accumulant dans l'organisme

lsproduit, (le combustion, créent ne véritable autto-intoxication, diminuent

lrési stance phiagocytaire et favorisent, au plus haut point, l'occasion à la

virfflene des germcs autoclbnones de la dysenterie.

Quand la dlysenterie a fait son apparition, sous la forme de diarrhée le plus

vet, 'elle se' pr'opage rapidement dans les armnées, grace àc l'infectionspi

fique d'es 'Milieux ambiants, et à l'enc(omnbî'-emneflt hunmain inévitable qui inulti-

P1ýlie îeg oti 5  C'est alors qu'on v'oit iiteteki à nouveau l'influence (le

oleati du sol1 et des, poussières (les habitations spéýiineet souillées par les

dGJeetis virullentes. C'elles-ci transmettenit encore l'affection paur les contaiýts

directs Ou Par les internmiaires soillé5s.

lan 1)e0 So (le, nos connaissanes sur l'étiologie (le la dysenterie, dit le
Arfs t îu.N.l iiýeiiiii

Iair r nony. notre collaborattr M lemdcn aJor Sinonin, a, dû

de esortîî, el, raisn 01 doligmoraIlCC où notus soinimes. dc la nature du germie

. ciqe ilaîacie, l'importance spéc.,iale îles caunses secondes: conditions cos-

. , Vicissitudmes atmiosphéri1iCps, fatigues. surnienag4e. influenices broniato-

giques inlfection, contagion. En temips (le guerre toutes ces causes agissent

liflltaf et acquièrent le sumninumu de leur intensité.


